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NOUVELLES STATIONS AUBOISES POUR LYCAENA DISPAR Haworth 
!LEP. LYCAENIDAE I 

par Gérard MÉTIVIER 

Il Y a des années que je recherche ce magnifique Lépidoptère, mais 
toujours sans succès. 

Notre ami, Pierre PORCHERET, nous a fait part de ses observations 
sur ce Lycénide (cf, BulL d'EnL champen., 3 (1),1984: 17-18), 
observations effectuées entre le 8 et le 30 août 1983, dans trois 
stations de l'Aube : Droupt~Ste~Marief St-Oulph et Méry-sur-Seine, 
toutes situées dans la vallée de la Seine. 

Le 6 juillet 1984, alors que j 1 allais plus particulièrement à la 
recherche di Odonates à l'est de la Centrale nucléaire de Nogent-sur­
Seine, je découvris entre celle-ci et la Seine une friche d'environ 
400 mètres de long sur une vingtaine de mètres de large. Ma surpri­
se fut grande de découvr ir, sur ce que je pr is au premier abord 
pour des Marguerites, un mâle de Lycaena dispar, puis, plus tard, 
trois femelles, tous en très mauvais état, 

L'observation du terrain me permit d'y découvrir, en grande quanti­
té, 1 1 0se111e sauvage (Rumex acetosa) p quant aux Marguerites, il s' 
agit en réalité de Ca~omiîie -romaine (Chamaemelum nobile L,). Le 
terrain, en cet endroit, est certainement inondé chaque hiver, si 
j'en juge par les débris accumulés sur les barbelés séparant le 
terrain de la Centrale et cette friche qui borde la Seine, 

Le 8 juillet 1984, au sud-est de la Centrale, à environ 1,500 km de 
la première station, toujours le long de la Seine, jlaperçus un vé­
ri table champ de Camomille romaine (environ 4 hectares) cerné à 11 
est et à l'ouest par des Peupliers. Après trois heures d'explora­
tion, le bilan était plus que positif, !!.~ dispar y était particu­
lièrement abondant: 2 ÔÔ et 12 QQ. Je présume qu'il avait dû y être 
encore plus abondant, car pratiquement tous les exemplaires obser­
vés étaient défraîchis. 

Le 18 juillet, dans les deux stations, ce magnifique Lycène avait 
disparUe 

Il me semble cur ieux que la femelle de J:.~?ena_ dispaE.. soit proté­
gée, alors que le total de mes obser'vations dénombre 3 ÔÔ pour 15 
QQ, 

Qu'en conclure? 

- Les ÔÔ disparaissent plus tôt que les QQ; 
ou un chasseur, avant moi, avait fait main basse sur les ôô, res­
pectant les QQ. 

J'aimerais beaucoup que des COllègues me fassent part de leurs ob­
servations, 
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